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épisode de la guerre totale
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(De notre correspondant particulier)

Chaque jour apporté une telle somme d'in-
formations sensationneUes, d'événements dé-
routants, que le lecteur a de la peine à sui-
vre l'actualité. Il est sature d'émofions. Blasé!
Précisémen t , une bonne vieille de chez nous
me disait ingénument, ces Jours-ci:

— Mais , quand elle sena finte, « votre »
guerre , mon ben Monsieur, plus personne n'a-
chèlera les journaux . Qu 'est-ce qu'il y aura
« dedans » après ce qui se passe en ce mo-
ment? »

Il faut bien reconnaitre que le lecteur ne
pen i plus assimiter au jour le jour tout ce
que lui donne l'in formai ion étrangère. Pour
emp loyer une expression populaire « il perd
le fil ». II a 'tendance, dès lors, à accorder
à 1 a nouvelle la plus recente un caractère
définit if ; il oublié que les jours, tes semaines,
les mois précédents , ont apporté, eux aussi,
leur- terge part de craintes et d'espoirs.

Devant la marèe des dépèches contradictoi-
res (et si souvent controuvées), il se fait
une idée personnelle de la situation mondiale ;
une idée qui repose trop largement sur ses
sympathies ou ses antipathies propres, qui
ne tient, des faits , qu 'un compte très relatif.
Pour tout dire, il pftnd ses désirs pour de fu-
tures réalités.

ÌI imporle donc de faire le point de temps
à autre -

Malheureusement, te journ aliste lui-mème,
ce spécialiste de Tinformation , est dérouté
par te rytlime de jazz-band auquel se crée
l'Histoire de notre generation. Une seule an-
née, maintenant, n 'apporle-t-eUe pas à notre
planète , plus de bouleversements trae les
siècles Jes plus agités du passe?

Souvent , il farri se recueillir , reprendre
toutes tes questions à la base, se dire, com-
me le Maréchal Foch , lorsqu 'il se t rouvait
devan t un problème ardu: « Au fari, de quoi
s'agit-il? »

Oui, de cp10' s'agit-il? Car, si douloureox
que soit pour les nerfs de l'Eu rope, cette at-
taqué contro Dakar , possession fran gaise, par
un general de sang francais , il ne faut pas,
cependant oublier qu 'il ne s'agit que d'un
épisode de la deuxième grande guerre euro-
péenne- En sor, cet épisode n 'est ni plus ni
moins dramati que qu'un autre grand fait de
la guerre ; cependant il arrivo opporlunément
ponr rappeler , à ceux qui l' auraien t oublié ,
que l'on se trouve devant une guerre tot ale.
le oonflit peut ètre devenu, « apparemment »,
un simple duel anglo-gerniano-ilalien , pour re-
vèlii l'apparence d' un épilogue, déjà , qui n'a
rien perdu de son acuite.

Les belligéranls ne se battent pas pour des
conquèles territoriales, pour des déplacements
de souverainelé . Ils luttent à mort: le vain-
queur eliminam i le vain cu, détruisaint ses
conceptions ou traditions , lui imposant sa ca-
dence de vie, ses lois organiques, ses règles
cnlturelles.

Fasdsme ou démocratie, capitalisme libe-
ral ou economie diri gée, on ne voit pas, en
l'étal "Jie la question, la possibilité d'une so-
lution de compromis. Les intéréts en jeu ne
souffren t pas d'allérations conciliantes; ils
soni exclusifs- Intolérants , dirai-je. J'entends
bien que cette iutle titanique qui affaiblit
les deux camps profité au troisième larron ,
tapi dans l'ombre du Kremlin. Mais, pour

l'instan t , cette considération , quelque poids
qu 'elle ait, n'influence en rien le comportement
des belli géranls: c'est toujours la guerre to-
tale- Elle gagne maintenant, cetle guerre to-
tale, l'Afrique; elle allume des brasiers en
Asie. Mers El Kebir, Dakar, l'Indocili'ie.. .

Voilà en quei l'attaque sans resultai de Da-
kar , épisode de guerre totale, est intéressant ,
symplomati que et... inquiétant. Bien que le
secret le plus j aloux soit gardé sur les résul-
tats de la visite à Bome de M. de Ribben-
trop, comment ne pas voir une corrélation
entre ce déplacement du ministre allèmand
et la guerre portée en Afrique Noire?

La thèse de l'Afrique, grenier d'une Euro-
pe dont l'Angleterre serait bannie, thèse qui
fui èvoquée à l'occasion des conversations
germano-italiennes de Rome, n 'a pu laisser
Londres indifferente. Cette évi,ction dont on
la menace, elle a voulu, sans doute, la preve-
nir en occupant Dakar, point stratégique, ma-
rilime et aérien de tout premier ordre et dont
il aurait été difficile de la déloger une fois
quelle y aurait pris pied. On a vu qu'elle
n'a pu parvenir à débarquer des troupes, mè-
me précédées du drapeau tricolore.

Du communiqué de l'Amirauté britannique
annoncan t la suspen sion de l'attaque contre
Dakar , il y a lieu de retenir que le general
de Gaulle seul endosse Ja responsabilité de
l'affaire. Il pensait, explique Londres, que la
majorité des populations de l'Afrique occiden-
tale francaise étaient désireuses de suivre le
mouvement de la « Franco libre » qu'il suffi-
sait, en eonséquenoe, de montrer des navi-
res battant pavillon frangais pour que la red-
dition s'opéràt d enthousiasme-

Une fois la ville prise, il devenait plus
qu 'aisé de lever une immense armée noire
qui se serai t battue, sur tous les continente,
contre Jes Germano-Italiens.

On p eut s'étonner que les Anglàis, ooloni-
satenrs-nés, aient partage te point de vue de
l'ex-ministre franpais de la guerre, qu'ils aient
prète aux indigènes une maturi le polili que
asse?' avancée pour les amener à prendre par-
ti dans te conflit de regime cpii ensanglante
l'Europe . Quoi qu 'il en soit, cetle équi pée,
dont le résultat n'est pas brillant pour la
Grande-Bretagne (je ne parie que pour mé-
moire des bombardements de représailles de
l'aviation frangaise sur Gibraltar) montre le
sottri de Londres devant te déplacement du
théàtre des hostilités.

L'Egypte, l'Indo chine, le Senegal... Il sem-
ble.,. en effet , que l'Allemagne renoncant (en
tout cas provisoirement, l'hiver venant) à l'al-
faqu e par mer du Boyaume-Uni, porte main-
tenant son effo rt et celui de tous ses Alliés
sur l'Empire- Dakar, base aérienne et marilime
de premier pian, pour oombattre la supré-
mafie de la « Fleet » sur l'Océan Allanli que,
l'Angleterre a voulu s'en assurer la posses-
sion, de crainte a-t-elle dit, que les Allemands
ne s'en emparent-

EUe est ailée au-devant d'un échec...
Pour la suite de la guerre sur le front afri-

cain , oette déconvenue est grave. Aussi faut-
il s'attendre à une réaction londonienne. Quel-
le forme • revètira-t-dle? Attendons. Et gar-
dons-nous surtout de prophétiser. Ne faut-il
pas des mois, des années parfois, pour ju ger
des événements pourtant révolus?

E. Margot-Lebrun.

Un changement de poli tique en Norvège
Dans un discours sur la réorganisation po-

liti que de la Norvège, le oommissaire du
Reich , M. Terboven, a donne Ja liste des con-
seillers d 'Eta t  atta chés au commissariat et
cpii, à partir de mercredi, ont pris la direc-
tion des affaires norvégiennes.

M- Terlioven, en annoncant la composition
du nouveau Conseil norvégien, dit l'agence
D- N . B., a affirme que la capitulation de
l'armée norvégienne et la fuite du roi et du
gouvernement de M. Nygaardsvold à Londres
ont créé une situation politique absolument
nouvelle. M. Terboven a relevé que les an-
ciens partis norvégiens s'étaient adresses à
lui pour négocier la création d'un ordre poli-
lique nouveau.

Lors de oes négociations, force lui fut de
tenir compte du fait que le parti du « rassem-
blement national » s'est prononcé d'emblée
61 homiètement pour une collaboration avec
fe peuple altemand. Aussi, c'est à ce parti
fu 'il convient de confier la direction politi-
Vie du pays.

Les négociations engagées avec les anciens
partis durent ètre rompues marcii, ceux-ci a-
i'arit tenté de s'assurer une influence au sein
to Conseil politique.

La Maison royale serait déchue de ses
droits

Le? conséquences de oette situation sont
les suivantes :

1. La maison royale, déjà déclarée dècime
de ses droits par la majorité cles deux tiers
du Storting, n'a plus aucune importance po-
liti que et ne retournera plus en Norvège.

2. Il en est de mème du gouvernement Ny-
gaardsvold , qui a èniigré à l'étranger.

3. De ce fait, toute activité en faveur de
la dynastie ou du gouvernement en fu rie est
naturellement interdite.

4. L'activité du Conseil d'administration ces-
se dès ce jour.

5. Les pouvoirs qui m'ont élé confiés, a
précise M. Terboven , par le décret clu 24 a-
vril. sont dévolus aux commissaires du Con-
seil d'Etat chargé de la direction des affai-
res publiques.

6. Les andens partis politiques sont dé-
clarés dissous.

7. Les actions visant à une activité politi-
cpie camouflée ne seront pas tolérées.

En terminant, M. Terboven a dédaré

_7~- V/V/V > / / / /  J /"P.

fr *////y&A/A//A^~j 9&WmAm%L

VOLI

IIKKAIA

MIA »;_

_^**B__E__V'4^ ̂ aJL ̂ TE
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La situation internationale
Le bombardement cte Gibraltar par l'avia-

Jion francaise en mesures cte représailles pour
pour « l' attentat » perpétré à Dakar par Ja
flotte britannique « au servioe » du general
de Gaulle , est un fai t de guerre des plus signi-
fica tifs. Ainsi donc, les alliés d'hier , dont
l'unite indéfeclibJe , Ja volonté inébranlab' e de-
vaien t vaincre et abattre « les ennemis de la
démocratie, du droit et de la liberté » se
trouvent aujourd'hui , très résolument décidés
à s'entret.uer, sans aucune pudeur , aux yeux
cles dictatures qui leur ont monile combien
il est parfois dangereux de se laisser guider
par les belles phrases et de se laisser ontraì-
ner par ses illusions.

Si l'Angleterre et le general de Gaulle s'ima-
g inen t arriver à gagner tes colonies francai-
ses à 1 eur cause, la France ne gante aucune
confiance clans les possibilités d'une victoire
britannique , et sail , par une amère expérience ,
combien il lui en colile de soutenir les des-
sins de la « perfide Alhion ».

Le coup de Dakar ne laisse aucun doute
sur Jes procédés auxquels peut avoir recours
son ex-alliée lorsqu'elle n'a p lus à cadici- Ja
feroci té de son égoisme; et le gouverne-
ment cte Vichy est désormai s résolu à avoir
recours aux hostilités, si Londres s'obstine
clans ses comperiemerris pour te moins inac-
ceptabJes de la part d'une alliée...

Le correspondant de la « Tribune de Lau-
sanne » ne croit , peut-èlre , pas si bien dire
en se demandant si l'on n'assisterà pas fi-
nalemen t à nne enlenie franco-germano-ita-
lienne contre l'An gleterre .

Si une felle é veulualilé allait se réaliser , la
Grande-Brelagri e ne pourra pas nier qu'elle a
tout fai t  pour que cela se produise, el alors
sa situation ne laisserari. plus guère de doute
sur l'issue de la guerre -

Est-ce une Ielle perspective cpii a fai t pren-
dre au general de Gaulle et à l'amiraulé bri-
tannicpie la résolution de renoncer à poursui-
vre Ies opérations contre Dakar? Quoi qu 'il en
xxxxxxiaxxxxxxxxxx xxxiuuuuuuuuuucAJi

« qu 'il était toirjours prèt. à collaborer, dans
un esprit de camaracterie, avec toules les par-
lies du peup le norvégien et à coopérer avec
cha cun à la renaissance économique du pays.
.te suis convaincu, ajoulia-t-il, que l'economie
norvégienne a devant elle un bel avenir dans
le cadre clu nouvel ordre européen. Mais Je
peuple norvégien doit ètre convaincu d'une
chose, c'est que s'il veut reoouvrer une bornie
pari de sa liberto et de son indépendan ce,
il n'y a qu'une voie, celte du parli clu « ras-
semhlemenl national ». Il appartiendra au
peup le norvé gien de se décider.

L'Australie poursuit la guerre
Le premier ministre australien , M. Men-

zies, a regu un nouveau mandai du pays ai
cours de la première electron de guerre de
l'Australie et a témoigné son intentio n de
tenter de former un gouvernement natio nal .

A la fin du scrutili de la nuit dernière , il
ressortai t epie les partis seraient représentés
de la facon suivante à la Chambre des repré-
sentants: United Australia (gouvernement) 25,
agraire (gouvernement) 15, travailliste fede-
rai 28, travailliste non communiste 5, indé-
pendant 1.

Commentarli ce résultat , M. Meirzies dit

soil. te combat a pris fin sans que de Gaulle
ait pu obtenir te moindre suceès, ni que
les Anglàis aient pu avoir l'impression de
pouvoir intimider le gouvernement de Vichy.
Le résultat est peu brillant pour l'expédition
surtout qu'elle s'en relire non sans pertes et
force horions-

En attendant, te contre-blocus conire la
Grande-Bretagne se resserre de plus en p'us,
et si Ics forces allemandes n'ont point en-
oore déclanché l'attaque de l'Ile, il n'est pas
moins certain que la destruction systémati-
que des moyens de défense anglàis se pour-
suit à un rythme effrayant, si l'on songe que
le 40o/o ctes stoeks d'armes et. de munitions ,
rassemhlés dans les ports, a été détruit au
cours des bombardements aériens, et cela
sans compier les autres dégàts, et les nom-
breuses victimes que l'on oompte partout où
la <-: Lufwaffe » a jeté ses liombes. Simul -
tanément , les armées clu maréchal Graziarli
poursu ivent les opérations oontre l'Egypte, et
les suceès obtenus démonttent que ceux qui
sons cslimaient la valeur des troupes italien-
nes se trompaieiit fort, car celles-ci viennent
de donner une preuve indis cu table de leur
n a n , de leur endurance aitisi que de leur or-
ganisation et de teurs armements..

La guerre d'Afrique se poursuit à l'avanta-
ge de l'Italie; il est certain qu'elle se pour-
suivra encore et que le tliéàtre des hostililés
ne mancpiera pas de s'étendre, à mesure que
la guerre se précise, dans la conquèle de la
Médilerannée et de la terre africaine.

Combien tout cela va-t-il durer? Dieu seul
le sail.

La situation est si ttoublée, compliquée,
que dans l'enclievètrement des multiples in-
téréts, on n'apercoit aucun espoir de trouver
une solution qui puisse liberei* l'Europe de ce
cauchemar, et délivrer les hommes de leur
folio démoniaque de tuer et détruire.

Interim.
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qu'en prenant l'Australie dans son ensemble,
c'élait un mandai évident pour poursuivre
la guerre avec une grande vigueur.
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La population des villes
yankees

Selon le recensement de 1940, New-York
compie 7,380,259 habitants, soit une augmen-
tation de 6,5o/o comparativement à 1930. Cel-
le de Clricago n 'a pour ainsi dire pas chang é
et se monto à 3,384,556 habitants. Philadel-
phie compie 15,000 àmes de moins, soit 1,935
mille 086. Les d eux autres villes améri cai-
nes dépassan t le million sont Detroit avec 1
mill ion 618,546 habitants , et Los Angeles a-
vec l j. -196.792. Leur augmentalion fut de 20
pour cent pour ces dix derririères années.

Le coup de force contre
Dakar

JOURNAL ET FEUILLE D'AVIS DU VALAIS
IMPRIMERIE GESSLER — SION

GRECE ET ITALIE

La tension avec l'Italie
n'a pas cesse d'exis '.er.

Voici une carte de la
Grece doni les points Jes
plus exposés sont à l'ouest
T-Epire et à l'est Dede A-
gai.ch. On apercott égale-
ment te Dodécauère où les
Italiens ont une base fort
importante à l'entrée de la

mer Egèe el des Daidanel -
tes.

HALTE-LA, MON AMI !!
J'ai demande un « DIABLERETS » et vous
me senez un bitter quelconque! Je veux
un « DIABLERETS », l'apéiilif suisse.

Les motifs de l'agression

La ville de Dakar, au Senegal, a été, ainsi
que nous l'avons déjà dit, l'objet de plu-
sieurs attaques de la part de la marine bri-
tannique. Pour justifier ops agresions, il a
été dit une première fois que c'était l'ex-offi-
rier francais , le general de Gaulle, qui avait
voulu rallier à son mouvement la population
die oette colonie. Les Anglàis invoquent au-
jourd'hui un autre prétexte de l'attaque de
Dakar. Us disent avoir les preuves que des
élémen ts militaires allemands et italiens sont
dans la place pour installer une ligne aérien-
ne de retai, pour préparer des opérations dans
l'Afrique du Sud.

A oes accusations de TAngleterre l'agence
Havas oppose le dementi suivant: Les in-
formalions suivant lesquelles l'attaque de la
flo t te britannique oontre Dakar aurait eu pour
objet de parer à la mainmise de l'Allemagne
sur la colonie frangaise de l'Afrique occi-
dentale sont dépourvues de tout fondement.

Le gouveniemeo t frangais dément de la ma-
nière la plus catégorique qu'il y ait le moin-
dre élément allèmand mililaire ou civil, en
Afrique occidental.

Lss spérations devant le Bort

Une escadrille frangaise a attaqué Ies na-
vires de guerre britanniques se trouvant en-
core devant Dakar. Un combat aérien aurait
eu lieu durant lequel un appareil frangais et
trois britanniques auraient été abattus.

Outre les six tentatives britanniques de dé-
barquer des troupes sur plusieurs points de
la còte, trois opérations importantes auraient
ien core eu lieu devant Dakar. A 9 h. 30 du ma-
tin, tes appareils britanniques auraient atta-
qué Dakar en oollaboralion avec d'autres es-
cadriltes venues de la base de Bathurst. Cet-
te attaqué aurait été diri gée principalement
contre les installations du port, mais un
grand nombre de bombes seraient aussi tom-
bées sur la ville indigène en causant des dé-
gàts importants et la mort de plusieurs pér-
sonnes.

L'artillerie fran caise qui défend le port et
la ville cte Dakar a réussi à refouler les a-
gresseurs bri l anni ques.

Ce mème jour , soit mardi 24 septembre,
des bombardiera frangais qui étaient partis
de l'aérodromé de Wakatn ont. survolé et at-
taqué Ics navires de guerre britanniques. Une
bombe de gros calilire aurail atteint en plein
un croiseur ennemi. Tous les appareils fran-
cais sont retournés à leur base-

A 10 li. 45, le feu a cesse des deux còtés
et cette accalmie a dure jusqu 'à 13 heures,
iorsque les navires brilanniques ont recom-
ineiicé à bombarder la ville . Les obus sont
tombés derrière les inslal lation s du port et
auraient cause de graves perles. Les Anglàis
otri aussi continue leurs attaques aériennes
et cherche à détruire complètement « Le Bi-
dielieu » qui avait déjà regu auparavant plu-
sieurs bombes.

Une nouvelle agression mercredi

On annonce officiellement que Je gouver-
nement frangais a regu mercredi soir à 5 li.,
un télégramme du gouverneur general Bois-
son , de Dakar , annon gan t que les attaques
britanniques contre Dakar ont repris mercredi
après-midi de bonne heure et que la résis-
tance frangaise continue avec suceès.

L'attaque cantre Dakar est arrèseti

Un communi qué de l'amiraulé annonce que
les troupes du general de Gaulle ont renonce
à poursuivre l'opéralion contre Dakar; la mè-
me dédsten a élé prise ensuite par le gouver-
nemen t britannique. Le combat a donc pris
fin.

D'après une dépèche Beuter, Ja décision
aurait élé prise d'accord entre le gouverne-
inenl britannique et le general de Gaulle, qui
aurail estinte que, dans Jes circonstances pré-
sentés, il valait mieux épargner Jes vies fran-
caises.

LA GUERRE EN EGYPTE
L'envoyé special de Ja « Slampa » sur le

front égyptien écrit:
La baiaille du désert continue. Continuent

également l'avance des coJonnes italiennes et
Ja retrai le des troupes anglaises. Les Ang làis
se relirent, après une résistance oprniàtre, le
long de la piste qui part d'El Solum et se
poursuit au-delà de Bagbag. La bataille est
vaste et se fractionne en combats épisodi-
ques. Les Anglàis ne sont nullement des ad-
versaires à mépriser ou à sous-eslimer. Us
lut tent  avec valeur et habileté. C'est une ba-
taille terrible dans un pays dangereux, tun
déseri redoutable, sous un soieil enflammé,
dans un milieu qui semble s'opposer à toute
vie. Dans de telles conditions, te soldat ita-
lien affronto et surmonte une épreuve formi-
dable-



La guerre et les
événements en Europe

Un jugjmput soviétique sur les forces
en présence

Dans le jou rnal « Étoile Bouge », le ma-
jor general Jonof . de l'aviation milila ire so-
viétique écrit: « Si l'Allemagne espère en-
valrir avec suceès la Grande-Bretagne , elte
doit d' abord supprimer la B.A.F. et la ma-
rine brit annique; jusqu 'ici- les deux ne le fu-
rent pas- Le? premières troupes qui déJiar-
queraient se lieurterai ent inévifablement à
une résistance extrèmement violente des for-
ces supérieures, et ces troupes ne pourraient
compter que sur l'aide de l'aviation. Il est
vrai que l'aviation allemande est numéri que-
menl bien au-dessus de l'aviation britanni que,
mais celle-ci a 4 à 5000 avions qui sont
capable s d'une forte résistance, landis que
leurs adversaires doiven t réserver un nom-
bre enorme d'appareils pour ncutraliser la
marine royal e qui esl elle-mème capable d' ar-
réfer un débarquement . Le mauvai s lemps
priverà bienlòt les assail laute de l'appui de
l' aviation. Le débarquement des troupes de-
manderà cles efforts énormes de la part de
la marine allemand e »

Une torpide aérienne en plein centre
i de Londres

Au cours d'un raid , la nuit dernière , mardi .
une torpide aérienne fui. lancée dans la ré-
gion du centre de Londres, causant la des-
truction de bàtiments et de victimes . La tor-
p ille tomba devant un eafé et. l'on craint que
presque fous les consommateurs y furent tirés.
Six pérsonnes furent tuées dans un hotel qui
fut endommagé. Un certain nombre de pérson-
nes furent tuées dans un café d'un bloc de
maisons qui regut le gres cte l'explosion.

Vingt-trois avions allemands abattus
Le ministère de l'air communiqué que ,

d'après les renseignèments regus qui lui sont
parvenus jusqu 'ici , 23 avions ennemis ont été
délrrrits mercredi. Trois le furent par la D.
C. --À; Un eliasseur britannique, porte man-
quan t , a regagné sa base- Les pertes anglai-
ses:" sent donc de quatre avions de chasse.
IJCS pilotes de trois machines sont sains et
saufs.

A.JJV COUR MARTIALE DE RIOM
Une cour martiale composée d'un président

et de quatre membres, designés par décret ,
est inslituée pour juger tes pérsonnes coupa-
bles de crimes ou de manceuvres parlieuJiè-
rement graves commis oontre l'unite et la
sauvegarde de la France.

Il s'agit clu procès pour lesquels une lon-
gue i nstruction est inutile, parce que les faits
sont patente- La oour martiale statue dans les
deux jours. Ses arrèts sont sans recours et
exécutoires dans les vingt-quatre heures. Un
commissaire du gouvernement, nommé par dé-
cret, soutient l'accusation.

UN NAUFRAGÉ SUR LE RHONE , EN
FRANCE
On mande de Montélimar qu'un bac char-

gé de 60 pérsonnes a. chaviré sur le Bhòne
entre" le Teil et Montélimar. Ving t passagers
se sont noyés. C'étaient , pour la plupart , des
écoliers-

<, Le Peti t Dauphinois » reJale l' accident
en ces termes:

<: La fatalité voulut qu'à l'instant d'abor-
cter le oourant , le cable qui reiteri te bac
à traille au filili d'acier teridu d' une rive
à l'autre sur des pylònes, s'accrocha sous
l'eau au bateau de bàbord . Sous le coup
de boutoir du Bhòne, le bac se mit d'aJiord
en travers , en dépit des efforts du passeur
pour le redresser; puis il se souleva aux trois-
quarts . projet ant dans Ies flots sa cargaison
humaine, dont l'onde étouffa presque aussi-
lòt les cris. En mème temps, le cable cas-
sait; le bac lui-mème partait à la derive ,
sans que nul des sinistrés pùt s'y raccroriier.
On devait le retrouver à Bourg-Saint-Andéol ,
sur la rive gauche, en ameni du pont, quel-
ques heures plus tard . Lamentable épave d' un
drame-éclair.»

AJnMDDCC CCM.DfllCclvnnfnprxi—j i LULITHL-JJ
Conseil national

Mercredi malin , dans sa dernière séance
de la session d'automne, le Conseil national
eritend une proposition de M. 'Meyerhans,
socialiste zuriclrois, faisant observer au Con-
seil federai que l'on a interdit à la presse
die publier une inlerpellalion au sujet du con-
tróle de la presse.

M- Oeri, liberal bàlois , fait appel à la mo-
dération , car si la cliose mérite un examen
approfond i et que la presse a droit de se faire
entendre publi quement , l'interpellai ion, par
oonlre , soulevari des questions qui demandent
quel que discrétion.

M. Staehli , présiden t , fait appel aux ter-
mes du règlemen t et. M. Meyerlians ren once
à inserire son interpellation à l'ordre du jour .
On lui donne toutefois l'assurance tni'elle se-
ra disculée par le bureau du Conseil .

Pour épuiser l'ordre du jou r, te Conseil ap-
prouve la .modificaiion de la concession ac-
cordée aux tramways bernois, ainsi que Ja
garan tie de la Con fède rat ion pour Ja modifi-
cati on de la Coiistilulion du canton de Glaris.

Ainsi  prend fin la séance et en mème temps
là session d' automne 1940 du Conseil natio-
nal.

Conseil des Etats
Dans sa dernière séance, le Conseil des

Etals discute une pétition émanant des pè-
cheurs professionnels du canton de Neuchàtel ,
demandan t qu'on leur accordo de l'essence
à prix réduit pour exercer leur activité.

uunieucra iiuii
LES DÉTAILLANTS ROMANDS

Gràce à M. de Coulon, liberal neucliàtelois,
la pétition est acceptée-

Une autre péti tion provenant d'un habitant
de Glaris qui s'oppose aux disposilions de la
loi sur les automolriies est rejetée par l'assem-
blée. Le .Oonseil approuve encore la loi sur
les droits d'auteur; puis son président levant
la séance, dos la session.

Limili matin a siégé à Fribourg , sous la
présidence de M- Falk, de Genève, le direc-
toire de la Fédération romande des détaillants
qui compte plus de 6500 coniniergants. Des
délégués de tous Jes cantons romands éla ;ent
présents et M. le Dr Lind t, de Berne, secré-
taire de l'Union suisse, avari été invite à
prendre pari à la réunion.

Les débats ont essenltellement porte sur la
situai ion actuelle du commerce de délai!. Con-
Irairemeii l à ce epie l'on peut penser en cer-
lains milieux, la situa!ion cause des soucis
à bien des négociants- La guerre n'a pas di-
minué , loin de là , l'activité ¦lentacu '.aire des
grand s magasins, et. l'assemblée de Fribourg
a mème discutè cte la possibilité d'interdire
l'ouverture de nouveaux magasins grands et
inème petite , pour ne pas créer de enneur-
rences nouvelles aux détaillants mobilisés- On
ne saurai l oublier, en effet , que le service pro-
longe a cause un préjudice très sensible à
nombre de petite cominergaints , seuls. main-
tes fois, pour assurer Ja marche d'un lionnète
el pénible négoce-

MM. Zeilwegger, président de la Sociélé fn-
bourgeoi se des détaillants, et Bard y, secrétaire
de la Chambre de commerce fribourgeoise ,
ont estimò cpre celte interdiction , qui dori èlre
subordonnée à certaines condition s générales ,
devrait ètre prononcée d'urgen ce par un ar-
rèlé federai pris en vertu des pleins pouvoirs.
Elle serait limitée à la durée de la guerre et
jusqu 'à l'adoption, depuis lóngtemps attendile,
des nouveaux arrètés économiques.
NOTRE ENCAISSE-OR

Selon la situation de la Banque nationale
suisse au 23 septembre 1940, l'encaisse-or
ne présente, à 2118,9 millions, qu'une modifi-
cation insignifiante, tandis quo les devises
s'inscrivent à 582.6 millions en augtnenta-
tion de 8,3 millions.
UNE BELLE CITÉ: ESTAVAYER-LE-LAC

Estavayer, une des terres helvétiques les
plus chargées de latterie, se devait d' accueillir
la Loterie romando; c'est entendu pour le ti-
rage clu 5 octobre prochàin. Ce jour- là, la
roue de la fortune tournera dans cette élon-
nante cité qui, extérieurement, satisfait à
toutes les oonditions du pittoresque. Ville aux
nombreux édifices médiévaux, aux rues ca-
pricieuses où chaque pierre raconte une pa-
ge d'histoire Estavayer est oomme le résu-
mé des époques où nous plongeons nos raci-
nes. Elle fut lacustre, romaine, medievale.
Sous ses apparenoes anciennes, elle a pour-
tant su harmonieusement s'adapter aux temps
modernes. Point à souligner : de toutes les
rivilisalions qu'elle a traversées, d 'eloquente
témoignages sont restes debout. De l'epoque
doni Je 5 octobre sera le sommet, les fidè-
les sou tiens de la philanthropique Loterie ro-
mande gard eront-ils, eux, de tangibles té-
ìnoi gnages? Nous l'espérons. L'exempte d'une
ville où presque tout est demeure, dont tes
fondalio iis fu rent oertainement scellées avec
le ciment cles fortes certriudes, est d'heureax
présage l
UNE NOUVELLE ALERTE AUX AVIONS

L'élat-major de l'armée communiqué :
L'alerte aux avions a été donnée dans la

nuit du 24 au 25 septembre à Bienne, De-
lémont et Soleure- Il s'agit de petites viola-
trons de fron tière par des aviateurs étrangers
doni la nationalité et le nombre n'ont pu ètre
établis en raison de la très haute aJtilute où
ils se trouvaient-
DRAMATIQUE QUERELLE DE SPAHIS

Le Service de Presse de l'Arr. Terr . \t com-
muni qué :

Mercredi soir, vers 10 li. 30, des spahis
internés à Estavayer se sont pris de querelle
pour des raisons sentìmentales- Un spatri a
été tue d'un ooup de couteau qui lui a t ran-
che Ja carotide.

Il DERNIÈRE HEURE MI
MT UN IMPORTANT NOUVEL ACCORD
IV L'Allemagne, l'Italie et le Japom vien-

nent de signer ce matin un accord tripartite
aux termes duqael le Japon reconnaìt l'éta-
blissement d'un ordre nouveau en Europe par
l'Allemagne et l'Italie. Ces deux pays recon-
naissent, de leur coté , la création d'un ordre
nouveau eu Orient par le Japon.

Les puissances signataires s'engagent à une
assistance mutuelle, mi itaire, financière el
économique dans le cas d'une agression par
une puissance autre que celles mè:ée3 au con-
flit actuel.

PETITES NOUVELLES
— 400,000 kg. de liombes ont élé jol ées

sur Londres au oours de la journée de jeudi.
— Quatre anciens dépulés socialistes fran -

gais sont l'objet d'un mandat ¦ d'interiienien l :
Marx Dormoy, Vincent. Auriol , Jules Melodi
et Salomon Grumbach.

— Les consdls municipaux de Casi res,
dans le Tarn , et.de Séte, dans i'Hérault , sont
suspendus jusqu 'à la fin des hoslililés.

— Les journaux anglàis qiuaj ifient de « fias-
co » et font d'amères réflexions sur l'agres-
sion de Dakar par la marino brit annique .

— Un jeune de 19 ans, Philippe Dufour , de
Rolle. est tombée, téle première, dans une
masse de chaux éteinte et il stesi asphyxié.

Canton du Valais |
St-LEONARD — Une bagarre

Une bagarre s'est déclanchée hier à la Maya
entre la famille Z. et la famille S., toules
deux vivan t en mauvaise intel ligence.

Un individu de la bande a été sérieuse-
menl. blessé à coups de matraque.

Tristes mceurs, en vérité!
LE CHABLES — En flagrant délit

Le garde-chasse de la région a pri s en
flagrant délit de bra connage un chasseur de
la vallèe, qui tirait sur des marmottes dans
le district fran e du Mont-Pleureur.

B. V. payera une amende sevère pouvant
aller de 300 à 800 francs .
UN JUBILÉ DANS LES ORDRES

Dans l ' intimile, on vieni de célébrer au
Convell i des Capuoins, à St-Maurice Je cin-
quantième anniversai re de l'entrée dans l'Or-
dre de Mgr Hilarin Felder, supérieur des JOa-
mes de Si-Maurice - A oette occasion , Sa Sain-
teté Pie XII a ad resse au jubilaire une lettre
de félici tations clans laquelle II se plaì t à
relever ses mérites. •

Les vendanges
En date du 25 septembre 1940, le Conseil

d'Eia ) a pris un arrèté ooncernaiit les ven-
danges-

Vu l'état satisfaisant de Ja récolle des vi-
gnes,

Vu la demande ctes moùts-pnineurs,
A près avoir entendu l'Union des 'Négociants

en vins du Valais et la Fédération des pro-
ducteurs de vins clu Valais « Provins », ariè-
te :

1. Les vendanges pour les moùts-piimeurs
soni autorisées, le 30 septembre , les 1 et
2 octobre.

2. Les pressoirs pour les Dóles et les au-
tres cépages rouges précoces peuvenl èlre
ouverts à partir de mercredi 2 octobre (in-
clusivement).

3. La date du commencement des vendan-
ges générales est fixée au plus tòt au lundi
7 octobre-
APPRENTISSAGE AGRICOLE

Un préjug é assez tenace dan s certains mi-
lieux campagnards incline les jeunes gens à
croire qu'il fau t surtout ètre tai l le en hercute
pour deveni r agriculteur.

S'il y avait autrefois une part de vérité dans
ce mode, de j uger, il en va tout autrement
aujourd'hui .

Le trav ail de la terre, reste très lóng temps
un simple effort mécanique, a subi une évo-
lution rap ide par l'emploi des instruments,
des machines et des animaux de trait.

Ainsi , les aplituctes intellectuelles .prennent
te pas sur la valeur physique qui est de
moins en moins mise à contribution . L'agri-
cul teur n 'agit plus oomme simple force mé-
canique, son travail doit ètre raisonné-

Si tes travaux des champs sont lelative-
tnent d' exécution facile, il est extrèmement
délicat de oombiner les différentes opérations
de l'exploitation , en vue d'obtenir un maxi-
mum de rendèment dans la complexité des
productions.

Pour bien diriger les diverses opérations
culturales , le jeune homme doit apprendre
la techni que agricole et l'economie rurale. Or,
ces données indispensables ne s'acquièrent
que dans tes Écoles professionnelles créées
à cet effet.
OBLIGATIONS REMBOURSABLES DES

EMPRUNTS DE L'ETAT
Les tirages au sort prescrits pour 1940 des

emprunts de l'Etat du Valais 31/2 % 1937 Ile
Sèrie et 1934 4o/0 ont été effectués le 24
septembre , en . séance publi que à l'Hotel du
Gouvernement. Les intéressés peuvent pren-
dre oonnaissance des numéros sorlis au « Bul-
lette officiel » de ce jour .
CONCOURS DE BÉTAIL EN 1940

Concours de petit bétail
30 septembre Monthey 9 h.
30 » Vernayaz 14 h.
30. » Charrat 16 h .

2 oclobre Sembranelier 10 li.
2 » Cliàble 14 li.
4-novembre Chàteauneuf 8 li.
4 » Sensine-Conthey -«10 li.
4 » Aven 14 ri.
5 » Saxon 8 h.
5 » Saillon 11 ri.
6 » Lens 13 h.
6 » Grimisuat 16 li. 30

ES La meilleure solution pour lutter con-
—: tre la benzine chère et rare:
= Achetez-vous un bon vélo¦__ au

I GARAGE LUGON - ARDON
ES Toujours 50 machines en stock
i__ Agence Allegro et Peugeot.

NOUVEAUX DEPUTES
En remplacement du regretlé député M. A-

dol plie Perrig, tte Brigue, te Conseil d'Elat
consideratiI , que M. Ernest Biffi ger , commer-
gant à Bri ghe, a obtenu le plus grand nom-
bre de suffrages dans Ja liste des suppléants,
l'a proclame nouveau député.

Il en esl de mème pour M. Baleslraz Aris-
tide, présiden l à Gròne, de la liste du parti
ldbéral-radioal clu distric i de Sierre, qui est
proclame député en remplacemen t de feu M.
Emile Haldi.
UN MILITAIRE SE BLESSÉ

Le canonnier Bémy Berrà , propriétaire clu
café du Coteau à Choex sur Monthey, se trou-
vant sur une galerie d'un chalet près de la
frontière italienne, se peu cha ponr Jancer un
objel au propriétaire du chalet. MalJieureuse-
menl la barrière de Ja galerie s'eftbndra en-
Iraìnant avec elle le ìnatheureux soldat qui
eut tes deux . bras cassés-

Chronique sédunoise
Blessé à l'exercice

Ce matin, en faisan) un exercice d'entraìne-
nieiit sur le terrain du F. C. Sion, le ore-
rnier-lieutenant Aubort Ernesl est tombe si
nialencontreusemeiit qu 'il s'esl fraeluré la jam-
be droite- Il a été transporté à l'Ilòpilal regio-
nari

.t M. Jean-Baptiste Quinodoz
Vendredi inalili , M. Jean-Baptiste Quinodoz ,

de Saint-Marlin , est decedè à l'Hò pital , à Pa-
ge cte 70 ans, après une courte maladie.

Le défunt é tait atlacrié à rétablissement de-
puis environ 25 ans, où l'on appiedai! gran-
dement ses fidèles et multi ples services. Il
sera enseveli clans son village nalal .

La Direelion et le personnel de l'Hòpital
régional témoignen t loute leur sympallrie à
la famille de ce loyal serviteur cpri ne laisse
que oes regrets.

"Andromaque,, à Sion
Rappelons que (de spectacle aura lieu di-

manche 29 septembre, à 20 h. 30, très preci-
sesi, sur la Place de Sl-Théodule à Sion.
Le « plein air » prètera au ehef-d'oeuvre cte
Bacine une jeunesse nouvelle , el lui donnera
un relief extraordinaire- Tout a été prévu pour
la joie, Témolion et l'émerveillement des
spectateurs. Les places s'enlèven t dans un
eiririousiasme communicalif , et il esl, pru-
denl de les retenir à l' avance pour éviler
des su rp rises. Des trains soni prévus pour le
retou r cles pérsonnes venant , clu dehois , l'un
parlant à 23 h. dans la direction de Mar-
ti gny;  l' autre , à 00 li. 06 cjans la direction
de Sierre- En cas de mauvais temps le spec-
tacle est renvoyé au lundi soir 30 septem-
bre. Les bureaux de location, Tronchef , a
Sion , Amacke r, à Sierre, FessJer , à Marli gny ,
soni pourvus de tous Jes renseignèments né-
cessaires.

A la Chorale Sédunoise
Mercredi soir, 25 septembre , dans la salle

du Café Industrie], à Sion , a eu Jieu l' assem-
blée generale annuelle cte la Clioral e Sédunoi-
se. sous la présidence de M. Fabien Exquis.

Cesi au sein d'une nombreuse partici pa-
tion et dans une atmosphère saturée de bon
esprit que s'est déroulée cette réunion almi-
nistrative de nos chanteurs sédunois.

A.11 cours. de l'assemblée, diverses résolu-
tions ont été prises. Il fallut. tout d'abord en-
registrer avec regret la démission irréyoca-
ble de M- Fabien Exquis à la présidence.

En remerciements pour les eminente ser-
vices rendus à la cause de la sodété, M. Ex-
quis esl predarne membre d'honneur.

Cesi à M. Joseph Gaspoz quédioit la pré-
sidence et nul doute qu'il saura mener à bien
les destinées de la Cli orale. M. Georges Haenni
èst confirmé dans ses fonctions de directeur.

Lés ¦ répétitions reprend ront te 16 octobre.
Avec elles, la Chorale s'altend à l'apparition
d'une nouvelle phalange de jeunes qui vien-
dra grossir tes rangs de ceux que nous ai-
mons tous applaudir à l'occasion d'un concert
ou d'une manifestation toujours bienvenue.
Nous disons mème, déjà maintenant: à quand
te procliain concert?

Bourse des fruits de Sion
A la Bourse du 24 septembre, les prix sui-

vants ont été fixés:
Rei-nette Canada plaine B 70 mm. 30.—; co-

teau B 70 mm. 32.— ; reinette Canad a C 55
mm. 20.— .

Beaunianrn, Belle fleur jaune, Bisiuark. Blen-
lreim . Caux B 25.—; Bismark Blenlieim Caux
C 55 mm. 15.— .

Variétés locales, de conserve B. 20.—; id.
C 55 mm. 10.— .

Prochaine bourse, mardi ler oclobre , à
l'Hotel de la Gare, Sion, à 15 h.

Une importante arrestation
Les agents de notre police de sùreté vien-

nent d' appréhender el de condurre sous les
verrous un individu de naliooa'ilé allemande
qui , avec sa femme et un enfant, avait réussi
à entrer clandestinement en Suisse où il vi-
vait sous de faux noms et. commettait de
nombreux méfaits. Il venait de commettre à
Lausanne un voi de 700 f rancs.

MADAME !
Ayez votre coiffure personnelle !

InstitutICLÉO, Avenue de la Gare
exécuté les plus belles colf Pures , les
plus seyantes. Tel. 2.21 32.

Mme et M. Gendre.

Concours federai de sections en
campagne

Les tireurs sont informés que le concours
tederai des sections en campagne aura lieu
pour la région du centre, au stand de Champ-
sec, à Sion, le samedi 28 oourant de 14 à
18 li., et le dimanche 29 courant, de 8 à 10
li. el de 14 à 17 heures.

Ce concours, pour lequel la Confédération
fou rnit gratuitement les cartouches, revèt cel-
le année une impo rtance particulière. Nous
exprimons l' espoir que tous les tireurs de la
Cible de Sion se feront un devoir de partici-
per à ce oonoours. Ceux qui ne l'otri pas déjà
fari, soni priés de s'inserire sans retarti au-
près d'un ctes membres dir cornile.

Le programme comprend l'exécution du
programme federai clu tir fa cullalif , soit 18
cartouches sur Cible B. Les tireurs au pisto-
let devront aussi tirer 18 cartouches sur Ci-
ble B, 10 points .

Le Comité compie sur la présence de lous
les tireurs.

Le Cornile de la Cible de Sion.
Société sédunoise d'Agriculture

Les membres sont priés d'assister , diman-
che 29 septembre, à 20 ri. 15, au Café Indus-
triel , à l'assemblée generale de la Sociélé.

Ordre du jour: 1. Opéralioris slalulaires; 2.
Prix de la vendange ; 3. Divers.

Los pérsonnes qui désirent faire partie de
la Sociélé sont cordialement invilées à ce'te
assemblée el pourront s'inserire à la mème
occasion. Le Cornile.

Place au concours
Par suite du décès dir titulaire, la Munici-

palité met au conoours te poste d'aide-comp-
table de la Commune. Les soumissioiis ex-
pirent te 3 octobre à 18 heures.

¦ ¦ SERVICES RELIGIEUX B ¦
Dimanche 29 septembre

A la t /itliédrale. — 5 ri. % 6 li., 6 li. 1/0
et 7 li. 1/2 messes basses. 7 li. messe basse,
sermon frangais. 8 li. 1/2 messe chanlée , ser-
mon allèmand . 10 li. grand'messe, sermon
frangais - 11 li. V2 messe basse, sermon fran-
gais.

Le soir. — 4 li. vèpres; 8 li. diapetet et
bénédiction.

ÉGLISE ÉVANGELIQUE REF0RMEE
Sonntag, den 29ten Seplemlier.
Ani 9 Uhr 45: Goll.esdiensl , Pf. Hahn
¦ B PHARMACIE DE SERVICE 33 ¦

Dimanche 29 septembre: DENERIAZ
B B DANS LES SOCIÉTÉS

Choeur mixte de la cathedra 'e. — Lundi 30
pas de ré p étition. Prochaine répétition: jeudi
3 octobre.

Groupe des Samaritains. — Groupe 2, exer-
cice au locai de l'Hotel du Midi, vendredi 27
courant , à 20 Ir. 30.

Société des Pècheurs de Sion. — Il est
rappelé quo le con oours est. clòluré le di-
nianriie 29 sepl. Inscription auprès -Tun
membre clu comité ou cliez le confrère Bru -
gironi avan) dimanche ou dimanche matin à
6 b. 30 au Pont clu Rhòne. Pòche libre. Ren-
dez-vou s à 17 li., chez Biugnoni pour Ja
partie gastronomique el réeréative, clas.se-
menl et prix.

Chronique sportive
Au Football Sion

L'act ivi té  de notre grand club a repris sé-
rieusemen f el torr i sera fait pour regagner
la confiance de la population .

Dimanche procliain , le Pare des Sports ;'i
Sion sera le théà tre de deux rencontres fort
intéressantes.

Dès 13 li. 45, les spectateurs pourront assis-
ter à un beau match enire une équipe militai-
re el la formation des Vétérans du club locai.
En effet , sur la demande des soldats, • nos
« vieux » ont accepte de dispuler une partie ri-
mi cale oontre le onze de la Cp. du Pare A-
vialion 4. Nous apprenons que ce match se
jouera en présence des officiers et ctes cama-
rades des « Aviateurs ». Un spectacle à ne
pas manquer.

A. 15 h., Sion I sera oppose à J' exceJJente
équipe bas-valaisanne, au F. C. Marti gny, dans
un match comptant pour la Coupé Suisse. Bien
que jouan t dans une Ligue inférieure , l' adver-
sàire sera fort redoutable et nous prévoyons
une lutte très serrée. Les joueurs du F. C.
Marti gny sont déjà bien entrainés, ayant dis-
puté plusieurs matchs contre des formations
militaires et dimanche passe, l'equipe a ob-
tenu une victoire de 11 buts à 3. Notre
défense aura du travail.

Amis du ballon rond , tous aU Pare des
Sporte, dimanche prochàin.

Le F. C. Sion, ayant l'intention de former
une nouvelle section des Juniors, prie tous
Ics jeunes gens qui voudraient en faire par-
tie, de s'inserire auprès du Secrétariat. (E.
Gerber . Avenue de la Gare). Les inscriptions
seronl regues jusqu'au 8 octobre au soir. E. G.

— w WYWT un apéritif apprécié 'A
ss I y un digestif agréable j§

§§ U| : ; pris au siphon, ||
Ss une boisson rafraichissante S

Taunus 7 PS
La dernière création

M. Quinodoz Maurice; M. Quinodoz Théophi-
le: Mme Vve Beytrison- Quinodoz; Mme Fa-
vre- Quinodoz Marie; Mme Gaspoz- Quinod oz
Catherine,

ainsi cpre les familles pareri les et alliées,
onl la douleur de faire part de la perte qu 'ils
viennent d'éprouver en la personne de

MONSIEUR

QUIKODOZ Jean Baptiste
leur cher frère et. onde, déoédé à l'Hòpital
de Sion, le 26 septembre 1940, dan s sa 70r.«
aninée, après une pénible maladie couràgeu-
sement supportée.

• L'ensevelissement. aura lieu à St-Martin di-
inaurile 29 septembre , à 9 heures.

Cet avis tient lieu de faire-part.

Lundi procliain , 30 septembre, à 10 heu-
res . une messe sera célébree pour le repos
de l'àme de

Monsieur E. Perrollaz
en l'église de Mase.

Pour les pérsonnes désirant y assister, u"
car partirà à 8 li. 30 de l'Auberge des Alpes.

A V I S
Lo soussigné avise sa clientèle que s011

magasin de cycles et Atelier de Réparations
à la Bue des Portes-Neuves, Sion
eSt OUVett rasqu'aw 6 octobre.

A. Schalbetter.



Un soutien sur
pour l'écolier

ment digestif du malt , les graisses, l'albumine du lait et de l' ceuf et les
vitamines naturelles A et Bi.
Très digestibie et entièrement assimilale, l'Ovomaltine profité
immédiatement à l'organisme. En d'autres termes, elle constitue
l'aliment d'appoint indispensable, car elle nourrit et fortifie à la fois.

Tout ce qui se passe actuellement dans
le monde n'a pas allégé le programme
des études. Celui-ci est toujours aussi
chargé et l'écolier qui veut réussir
doit bùcher.
Comment peut-on fournir à ces
jeunes organismes, déjà éprouvés
par la croissance, les forces néces-
saires pour „tenir". Donnez-leur
tout simplement, matin et soir, 2 a
3 cuillerées d'Ovomaltine dans leur
tasse de lait.
Gràce à un procède délicat de fa-
brication , l'Ovomaltine associe intac-
tes toutes les substances nutritives
des aliments naturels Ies meilleurs ,
tels que le malt , le lait , l'ceuf et un
peu de bon cacao.
Elle contient donc vivantes la Iéci-
thine du jaune d' oeuf qui tonifie les
nerfs , la diastase , c'est-à-dire le fer-

*̂ .~—m >^"\
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MAGASIN SCEURS AMACKE R PLANTA , SION

nmii»
D E C A L U M E N
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Laines _ u pars
BJanclies et en oouleursc s

On achète ' toujours laine de mou ton aux plus Jiauts
prix du jour.

f hade f àattudtiire
B. ROSSETTI Av. Gare SION

vous trouverez un bel assorliment en
Pullovers sans manches — 'Pullovers longues
manches et cols montante, sestrières Jaine ,

Gilets et chandails militaires

L'Hiver approche
Pensez à l'achat. de votre potager

Les Meilleures marques: Bois et tous combustibles

Le Rève
PHLOX

Astrai
.;- ¦» - -j _)

Aclidez

Dépòt des fameux
récupérateurs WELA
35 % d'economie
Prix avantageux

la maison spérialisée

WA]

A LA BONNE MENAG ERE E. CONSTANTIN , SION
Téléphone 2,13,07

50.000 frs
soni demandes à emprun-
ter sur solides garanties
hypothécaires lei* rang,
bàtiment et bfens-fonds.

Offres écrites sous chif-
fre 567 au bureau du jour-
nal.

Tonneaux
ovales et ronds, de 100 à
3000 1-, à vendre. ainsi quo
bouleilles vides. S'adr. au
Café des Mavennets.

Appartement
2 chambres et cuisine est
demande. Case postale No
52286 Sion.
Illlllllllllllllllll lllll ll l l l l l l l l i l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l l

nous reprenons
vieux disques

Achat — Ecliange
Magasins Fessler, Radio

Martigny et Sion Gd-Pont

OVOM/ILT
puissant renfort !

En vente partout à 2 frs et 3 frs 60 la boite
Dr A. Wander S.A. Berne

B 400

mfrt
Wv .V"

Poiissmes
Par suite de mobilisation

je liquide un beau Jot de
poussines, de 6 à 18 mois,
Sélectionuées , prètes à
poudre Marcelin Sierro,
Sous-le-Soex, Si*on.

On clsercSis
de suile personne sachant
servi r à table, pour rem-
placement-
S 'adr.: bureau du j ournal.

0n cherche
un vi gneron pour le tra-
vail de vi gnes aux envi-
rons de Sion. S'adresser à
P. 4689 S Publicitas Sion.

ON DEMArtDE
à ariieler un décbargeoii
à vendange et deux bossel-
tes, d'occasion ou neuf.

Paul de Torrente. Sion,

A vendre
d'occasion, tonneaux ova-
les, de 200 à 600 litres,
aitisi qu'un de 2000 litres ,
ainsi que ma!éTel de cave
et pressoir. S'adresser chez
Henri Fauth , loinielier , Sion

A vendre
occasion, bon fou r é'.ectn-
que. S'adresser au Jiureau
du journ al sous B. B.

Maison Suisse offre à
jeune Monsieur sérieux

REPRÉSENTATION
exclusive et lucrative, év,
emploi accessorie- Pour re-
mise Frs. 100.— exigés.
Offres à Case postale 169

Zurich-Enge.

Poussette
en bon état . S'adr . sous
P. 4644 S Publicitas Sion.

Qn achèHi
d'occasion ou neuf , un
fourneau en pierre oli-ai re.
S' adr.: bureau du journal.

On cherche à acheter
d'occasion un

VELO D'HOMME
Offres avec prix sous P

4670 S Publicitas Sion

STERO - DROMO
cherche emploi. Accepte-
rari év- travail à l'heure.
Offres sous chiffre P 4671
S. Publicitas Sion.

machines à ecrire
Vente et location

Bubans — Papier carbone
H. Hallenbarter, Sion.

iJL POULETTES
X 19<10

PARC AVICOLE. SION

beau clioix
celles de 3 mois à Fr. 4.—

» 4 » » 4 .50
» 5 » » 5,50
» 6 » » 6,50

Envoi partou t

0/i ttr Aik JrfsSf?^^XP /g ŷSsSlr T

pour allonger un jus de roti

pour préparer en un din d'ceil
un savoureux jus de roti,
mème sans viande

Sauce de roti MAGGI
• a

SION Place de St-Théodule
Dimanche 29 septembre 1940, à 20 h. 30 très précises
Sous les auspices de Ja Société de Développement et

de la Société des Amis de l'Art

AND RONAQ UE
de Jean Barine

avec MARGUERITE C A VADA SKI et PAUL PASQUIER
Prix des places: Fr. 3.—; 2.50; 2.— et 1,50 (droits

en sus). Elud'iants et militaires Fr. 1.—.
Trains pour le retour dans Jes deux sens

BUFFET A L'ENTRACTE
Dir. Sierre : dép. 00.C6 Si-Léonard 00.12; Granges

00.15; Siene 00.20; Dir ' Martigny: dép. '23.00, Ardon
23,08; Chamoson 23,12, Riddes 23,15, Saxon 23,20;
Charra t 23,25, Martigny 23.30.

Ecole cantonale d'Agriculture
el Ecole professionnelle dlrticuiture

de CHATEA U ilEUF
OUVERTURE des cours en Novembre
Enseignement théorique et pratiqué

S'inserire auprès de Ja Direction en produisau t Jes
pièees suivantes: Linei, scolaire ou certificat 'd'elude,
oertificat officiel de bonne conduite, certificat medi-
cai (formulai re de l'Etab lissement).

HERNIES. Porl .ez un bandage fari, pour vous; garan
lie, sécuiilé. —- Tous les bandages, — Le spéria
liste fabricant pourra vous oonseiller.

VARICES. Po-rtez mon merveilleux bas « Lastex » sim
pie ou renforcé — Tous les modèles et sur mesu
res.

PIEDS AFFAISSÉS sensibles, déformés, marche dittici
le. — Ne manquez pas cte venir tes faire examiner

Le spécialiste baintauiste-orthopidiste
M A U R I C E  V O G T
de Montreux , 30 ans de prali que,
s'inslalle à Sion. — Démonstrations au Café des
Remparts. — Ire démon stratisn: mardi lor octobre
procliain. Il recevra tonte personne ayan t besoin d'un
bon bandage, de lias ponr vaidces, d'une ceinlure spe-
ciale, d'ini supporl , eie. Appareils orlbopédi ques, pitons,
jambes et menili : es appareil lés- Les démonstrations au-
ront lieu régulièrement selon avis. Pour visiles à domi-
cile, prière de s'inscti re chez Mine Allet , Café des
Remparts Sion.

Horlogerìe-Biajuterle Ballisi -agjififafc
?eue-dsuioRnha" Mpirt. soignées -MJIBMM

Oemano"1 
u\ssc

_tfl l__.

NE GASPILLEZ 1
PAS VOTRE H
ARGENT AVEC DES
PRODUITS DE m
NETTOYAGE GROSSIERS

Sl SEULEMENT JE POUVAIS ACHETER
VE NOUVELLES CASSEROLES.

CELLES-CI SONT ÉPOUVANTA6LES -
TOUTES PLE/NES VE

W VILAINES RAIES. _^>

WT LA FAUTE EN EST AUX \-
WM PROPUITS PE NETTOYAGE J==
m QROSSIER9! IL NE VOUS FAUPRAIT *\

\ PAS ACHETER PE NOUVELLES \
%m CASSEROLES Sl VOUS AVIEZ EMPLOYÉ 1

g^feuÙMEN

**Sl«*a«i».»y
ì+>+m.m*a*+
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A LOUER
un appartement de 3 cham-
bres, cuisine, cave et con-
fort moderne- Pour trailer
s'adresser à Banque Com-
merciale de Sion.

A LOUER
au Grand-Pont, chambre
meublée, de préférence a-
vec pension.
S' adr.: bureau du journal.

A LOUER
près de la gare, joli ap-
partement, 3 pièees, cave,
jardin . Entrée à convenir ,

S 'adresser au bureau du
journal

A LOUER
chambre et cuisine.

S 'adresser au bureau du
j curnal

A LOUER
app - 4 chambres, tout con-
fort , bien situé.

S 'adresser au bureau du
j ournal

A LOUER
2 magasins à proximité de
la nouvelle poste,
ecrire sous P. 3571 S. à
Publicitas, Sion.

Entrepòts
Gros entrepòts sont

cherche s à louer ou à a-
cheter à proximité gare de
Sten. Paiement compiati!.

Faire offres par écrit
sous P- 4626 S Publicitas
Sion.

A louer
magasin avec 2 belles vi
trines à la rue de Conthey
S'adresser à Mlle E. Gas
poz r. de Conthey, Sion

A LOUER
à l'avenue de la gare
beaux locaux pouvant ser
vir de bureau ou de ma
gasin. S'adresser à Jac
ques Pini , Sion.

M.ILNETK
AVECMÉNAGEMENT.

9ANSRAVER. .

Derniers iours de notre

VENTE
A PRIX POPULAIRES

in -

TABLIER-BLOUSE pour d ames, en méri -
nos, impression pois, facon eintrée avec mar-
tingale au . dos, boulonnant devant , longues
manches

5.90
TABLIER-BLOUSE en mérinos ou creton-

ne fantaisie , facon eintrée avec tai l le etriiè- j
rement Lastex, longues manches,

6.90
Joli TABLIER-BLOUSE en cretonne fleu-

rie , impression très nouvelte, grande forine
cloche, tarile Lastex, longues manches,

7.90
Très beau TABLIER-ROBE en cretonne

à grands ramages, impression haute mode,
grand e forme à godete, taille Laslex avec
longues ou courtes manches garnies Lastex,
au clioix , la pièce

8.90
TABLIER HOLLANDAIS en cretonne fantai -

sie, pour dames
1.95

TABLIER HOLLANDAIS en crèpe de Chine
ravonitie imprimé, pour dames,

2.50
GRAND TABLI ER H OLLANDAIS , tenne

ampie, en mérinos imprimé , pour dames,
2.95

TABLIER HOLLANDAIS en cretonne impri-
mée, pour fille tte, gr. 35 à 60 cm.

1.25
TABLIER-BLOUSE en jolie cretonne, im-

pression fleurs, pour fillettes et jeunes filles,
facon Laslex au dos, longues manches ,

gr. 60, 70, 80 cm.
gr . 90, 100, HO cm.

3.90 4.90
V O Y E Z  notre VITRINE

MAGASINS

GONSET S A.
Rue de Lausanne

On domande pour 13à e
jeune fil'e pas en-desssous
de 25 ans, oomme

On demande

Bonne à lout taire
Gage Fr. 60.— par mois

S'adr. à Mme Titze , hi
¦mitene , Sion.

Bons Diicnerons
pour canton de Vaud. 10-
12 frs par jour. S'ad res-
ser sous chiffre 568 au
bureau du journal.

/



Émissions de Sottens
Samedi 28 septembre

7,00 Informations. 11.00 Émission commu-
ne. ' 12.29 Signal lioraire. 12.30 Musique po-
pulaire suisse. 12.45 Informations. 12.55 Gra-
mo-concert. 14.00 Musique de cliambre. 1-1
h. 40 L'oiseau de feu , Igor Strawinsk y. 15.00
Quel ques aspeets de Ja musique légère- 15 h.
20 La montagne. 15.30 Le spectacle: L'au-
teur. 15.40 Les ondes théàtrates. 16.10 Mote
d'auteurs. 16.20 Thè dansanl. 16.59 Signal ho-
raire- 17.00 Émission commune. 18.00 Son-
nerie de cloches.. 18.05 La demi-heure pour
les petits enfants sages. 18.40 Sprint. 18.45
Intermède. 18.50 Communications diverses .
18.55 Les films de Jeannette Macdon ald . 19.00
A bàlons rompus. 19.10 Quinterie Mozart. 19
h. 30 Beporlage au cirque. 19.45 Scènes pitto-
resques, Massenet. 19.50 Informalions. 20.00
Echos d'ici et d'ailleurs- 20.30 Yvonne Vien-
ne! dans son tour de chant. 20.45 J. Smith
and Wife - 21.15 Chacun à sa guise. 21.35
Le Championnat suisse cyc'isle sur piste. 21
h. 50 Info rmations.

Chronique économique
Pourquoi le prix du beurre a-t IJ

augmente?
On s'est demande, ici et là , pourquoi le

prix du beurre avait liaussé, puisque le
prix du lait demeurait le mème. Voici, selon
« L'industrie laitière suisse », les raisons qui
ont motivé cette augmentation de prix . Les
prix de vente du beurre n'ont pas été re-
levés lors des augmenlations du prix du lait
du ler février et du ler avril 1940. Comme
ils ne couvraient pas le prix garan ti, plus Ies
frais de fabrication et de commerce, la
vente du beurre de table grevait encore le
fonds de garantie du prix du lait de 70 cent,
environ depuis te ler avril. Ce printemps, le

UN BOMBARDEMENT D'ARTILLERIE SUR LA MANCHE
Cette illustration montre une des lourdes p ièoes d'artillerie allemande qui est instai

lée sur la còte francaise près de la Manche el. qu 'on suppose, a envoyé les premiers pio
jectiles vers la còte sud-est britannique.

ISABELLE RIVIERE

^ bouquet a, tas rouges
iiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiniiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii
£j| Feuilleton de le Feuille d'Avis du Velali \| j | j \ \ \ \\| \ \ t j " 11 43

Au milieu de la nuit , l'angoisse Ja réveille
d'un seul coup. Michel?... non, il est là con-
tre elle, il dort , son soufflé caresse la joue
d'A gathe comme une petite brise morie.

C'est peut-ètre la première fois qu'elle se
trouve ainsi éveillée près de lui endormi. Dans
les ténèbres complètes, elle éooute ce soufflé
qui empiri le silence de son rythme inoons-
cient et comme extra-hu m ain.

Peu à pèu, il lui semble qu 'il n'y a plus
au monde qu'elle et cette cadence male, en-
fcrniées au sein d'une éternelle obscurilé , où
Michd s'est dissou s avec tout ce qui étai t vi-
vant- Une épouvanfe la gagne; ce doi t ètre
ainsi Ja mort : cette noirceur imbrisable , ee
sentiment de solitude definitive , cet étouffe-
ment!... Seul , ce petit souffl é est encore avec.
elle, qui la raltache à son amour par un fil
plus ténu et immalériel qu 'un souvenir. Qu'il
se brise, que ce soufflé s'arrèle , et il n'y au-
rait plus rien, rien qu 'eUe emmurée dans le
noir, pour l'è terni té hors de l'existence. Elle
saisit tout à coup ce que peut ètre que l'en-
fer : la séparaiion , totale, irrémédiable , im-
placable, l'àm e rabattue sur elle-mème, sans
aucun espace autour d' elle où puisse s'infil -
trer la lumière ni l'amour, et verrouiJlée en
elle à jamai s- Jo ne veux pas, Seigneur, je
ne veux pas ètre séparée! Donnez-moi !a pla-
ce d'aimer, ne me condamnez pas à moi seu-
le, ce n'est pas pou r moi que je veux , c'est

f A A
i;-:A  Àl

LES AMÉRICAINS RENTRE.NT CHEZ EUX
Environ 700 Américains venant de divers pays d'Europe, se sont embarqués à bord

du bateau « American Légion » pour se rendre aux Etats-Unis.

Conseil federai a autorisé l'augmentation du
prix du lait aux producteurs à 22 cent, dès
le ler avril 1940, à la condition expresse
que l'Union centrale des producteurs de lait
ne revendique pas des subsides directe de Ja
Confédération pour l'année laitière 19-10-41.
Celle condition ne peut ètre rompile que si
les produits laitiers sont vendus à des prix
qui n'occasionnent pas ou seulement très peu
de pertes. Aussi Tadap tation des prix de ven-
te du beurre aux frais de production ne pou-
vai t -elle ètre qu'une question de temps-

D'autre part , tes prix du beurre importé ,
notamment du Danemark, ont coiitiiiuellement
augmente ces derniers temps, de sorte qu'en
tenant compte des frais de transport et des
droits d'entrée, ce beurre étranger nous est

vite revenu plus cher que le prix de vente
du bei- re indi gène au commerce- C'est ce
qui a engag é l'Union centrale à demander
une augmentation generiate des prix de vente
du beurre de table et du beurre de cuisine
frais et fondu de 50 cent par kilo.

Michel , c'est vous, c'est le monde entier , je
ne peux ipas respirer à moins !

Elle (end l'oreille à ce soufflé, comme elte
le prendrait dans ses mains, oomme s'il élait
la vie mème de Mi chel qu'elle pùt. enclore en
elle contro le danger, préserver de loute at-
teinte, cacher à la mort. Si peu de chose, mon
Dieu, pour signifier une àme et un corps.
Xe l'éteignez pas, ayez pitie de nous, laissez
la vie à mon amour!

Elle croit entendre te soufflé s'affaiblir , elte
l'imagine diminuant, dirninuant , tes oreilles
lui bourdonnant, il n'y a plus rien , elle va
sentir oontre elle le corps de Michel se re-
Iroidir, se raidir... tous ces gestes horribles
autour de la mort qu 'elle n'a jamais connus
défilent devant. elle, elle voit son bien-aimé
dans la tombe, le beau visage qui se défait ,
Jes yeux de lumière: deux trous hideux, la
chère belle bouche, oli ! non , noni... Et sa
main chaude et vivante, sa main fine et dou-
re par quoi je touche son àme, une pincée
d 'os durs. .. non, non, je ne peux pas, je ne
peux pas supporter...

Mais, il faudra bien qu'il meure, il faudra
bien que je meure- Tous, il n'y a pas mo-
yen d'échapper l Qu 'est-ce que nous avons
fait , pourquoi nous avez-vous jelés dans cet-
le épouvante? Je ne veux plus vivre, c'est trop
•dfreux, il n'y a pas d'issue, il n'y a que oette
horreur, Michel , Micheli...

Il sursaule, elle éclaté en sang lots, il la sent
qui se jette sur tei, ses mains te tàtent,
passent sur son visage, sa poitrine-

— Qu'est-ce que lu as, ma chérie? Jo suis
là, d© quoi as-tu peur?

II élend vivement le bras et allume. Ses
yeux éblouis ne voient qu'une chambre im-
mollile, paisible et rose- Agalhe le tient à plein

Chronique agricole
Un traitement efficace oontre

l'Anthonome du poirier

L'Anthonome d'iiiver du poirier (Anthono-
mus piri ou Antlionomus cinctus) apparaìt
chaque année dans plusieurs vergers du Va-
iate où il occasionile des dégàts plus ou moins
importante, parfois très graves, principalement
sur la variétés Bon Chrétien William.

L'insecte parfait , très semblable à celui de
l'Anthonome du pommier, bien connu, pond
ses ceufs, eri automne, isolement dans les
bourgeons à fleur du poirier. Les petites lar-
ves qui 'en écloscnt dgvorent au premier prin-
temps les èbauches des fleurs- "Les bourgeons
antlionomés ne débourrent généralement pas
ou, s'ils subissent un débu t de développement,
se desèchent avant l'épanouissement des
fleurs- Cd Antrionome est très nuisible car
une seule larve, en détruisant un bourgeon,
supprime 8 a 10 fleurs- Il est heureusement
localisé, mais dans les vergers où il se multi-
plie. ses ravages diminuent considérablement
la récolte et la vigueur des arbres.

On oonnait actuellement, pour combattre ce
rauigeur, un moyen de l'ulte effica ce crue nous
avons expérimenté avec plein suceès en Va-
lais. Il consiste à pulvériser sur les arbres,
'immédiatement avant Ja ponte, une solution
de savon pyrethre 1:10. En Valais, cette opé-
ralion doit e tre effectuée durant la dernière
semaine de septembre, au plus tard Jes pre-
miers jours d'octobre et les arbres seront sou-
mis à un lessivage oomplet des branches et
du ( none avec la pompe à pression. On trai-
tera de préférence à la fin de Ja journée pour
éviter une évaporation trop rapide du liqui-
de qui agii par contact.

Le savon pyrèlhre détruit les insectes par-
fai te qui se trouvent sur les arbres où i!s se
nourrissent en piquant les bourgeons et la
réinfestation immediate d'un verger trailo n'est
pas à craindre car oet Aulhonome se dopia-
te très peu.

Station federale d'essais vitiooles
et arboricoles, Lausanne

corp s, la tèlo enfouie en lui , et tes sanglots qui Je ne peux plus, Michel . Nous ne devons l' off roi sous l'immensité de ce don de vie
la secouent tout entière entrent dans le cceur pas- On n 'a pas le droit de vivre pour rien. qui Jeu r était fait , et aggripés Iten à l'aulre
de Micliel et l'ébranlent ju squ 'aux pieds. Quand nous inourrons, il ne resterà rien. Je comme pour chercher ì'un en l'autre appui

— Mais, oliérie, lu as en tendu du biuit? ne veux Pas (Tde <lu meuresl... Et mème si contre une menace, ou déjà eonsolation, Mi-
Tu as eu un mauvais rève ? nous avons des en fants, ce sera la mème elio- elici a dénoué lout à coup leur étreinle. Lais-

— Non non fari-elle avec sa main ou se Pour eux-- j' amie mieux ne pas en avoir... sani, sa 'temine surprise au milieu de la cham-
bten esl-oe pour lui dire 'de se taire de ne nous n'avons ^en à Jeur donner... Tout est bre, il a élé chercher quelque chose dans
pas l'interroger?. .. Qu 'est-ce qu'elle a, mon mon* tout est fini- Michel > sauve-nous! l'armoire où il avait apporté la veille ses
Dieu?. .. D comprend à peine ce flot incohérent. affaires-

Eponvanté, il éooute, il recoit , ces san-
glots lerribles qui sèmblent la briser jusqu 'à
l'àme. venus du fond d'une détresse si déclii-
rante qu 'il ne pourra jamais, jamais la con-
soler! Qu 'est-ce qu'elle a, mon Dieu ? Quelle
découverte a-t-elle faite, dont l'effroi le pe-
netro Jui-mème-

— Ma pelile fille, mon amour, mon en-
fant , tais-toi , tu vas le tuer, tu vas le faire
mourir , mon pelit enfant. Dis-moi l Est-ce que
lu ne veux pas me le dire?

— Si, si...
Mais il se passe lóngtemps avant que te

grand orage terrifian t ait fini de crever, et
que, levant son visage ruisseJan t, elle parvien-
ne à dire , avec une résolution soudaine, p!us
impressionnante encore après cetle seeousse
de calaclysme:

— Michel , je ne veux plus vivre comme
ca-

— Gommon i , oomme ca, ma chérie, que
veux-tu dire ? et il la ressaisit, tout effra yé,
comme si c'élai t de te quitter qu'elle vou-
lut parler.

Elle repose sa lète sur la bien-arinée poi-
trine tremp ée de ses larmes, et avec une vé-
hémence qu 'il ne lui a jamais oonnue, paimi
les sanglots qui Ja rep remrent et hachent ses
paroles:

— Comme ca... sans savoir... sans Dieu.

Eperdu , il ombrasse son cou, ses cheveux-
— Ma chérie, ma chérie, calme-loi, nous

tiouverons, je te promete.
— Mais non, nous ne tiouverons pas l ripos-

te-I-elle avec un gesle impatienl de torri son
corps. C'est tout trouve, il n'y a rien d'autre

— Mais sortir d'où, mon amour, briser
quoi ? Nous ne fai sons rien de mal .

— Je ne sais pas... tout... tonte noire vie
...ce n 'est pas cornine ca... Micliel , je ne
peux plus supporter! Dieu ne répond pas, nous
sornmes trop malheureux I

Et les sanglots la secouent de plus belle.
Non, pas mème l'espoir des enfants 1 Les

questions ne seraient que reporlées, le dra-
me recommencerait pour eux. A quoi bon
mettre des ètres au monde pour réédiler la
mème torture et la memo inutililé , pour n 'a-
voir rien à leur offrir que la mori ? Tout est
mure, c'est une horreur quo de vivre puisqu'
il faut mourir. Ah! quo te monde s'arrète
et que tout soit finii Je ne peux plus, mon
Dieul je ne peux plus! Donnez-nous... donnez-
nous... je ne sais pas quoi... Vous.. Jesus,
ayez pitie de nous!

Elle revoit brusquement un gesto de Michel
au soir de leur mariage... Comment a-t-elle fait
pour n'y jamais repenser depuis? — Quand
ils sont entrés dans leur chambre, le cceur
battant jusqu'à l'angoisse, accablés jusqu 'à

— Chène I a-t-i l dit gravement, c'est le
Beau Dieu d'Amiens. J'ai domande partout
un crucifi x, ils étaient tous horribles, je n 'ai
trouve quo cette 'photographie. C'est ponr
meli re au-dessus tte notre lit , et si tu veux ,
nous le p rierons pour qu 'il bénisse not re ma-
riage-

Interdite, Agathe a considéré l'objet qu'il
lui présentait: sous un vene bordé de gris,
une téte de Christ au protri sevère et aux
longs clieveux sculptés. Ensuite Michel a pris
un clou et un crochet qu'il avait préparés et
elle l'a vu suspendre l'image au milieu du
panneau avec des gestes respectueux- Puis,
saisissan t sa femme par la main, il l'a fait
doucement s'agenouiller avec lui et, baissant
la lète, il s'est mis à prier en silence- Docile
elle a essayé de l'imiter. Mais l'esprit tota-
lement vide, incap able de faire naìtre en elle
une demande, une parole quelconque, dans
une atonie complète, elle a seulement atten-
du qu 'il eùt fini , jusqu 'au moment où, se
relevant , il l'a relevée avec lui en la prenant
dans ses bras.

Comment a-t-elle pu oublier cela? Il a fal-
lii qu 'elle te fasse exprès. Il est vrai qu 'elle
n'arino pas l' air dur de ce Christ , on ne se
seni que coupable devant lui, el elle évite de
le regarder , mème quand ils font auprès de
lui leur prière ensemble-

(à suivre)
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Sion, Memie oe ia Gore, EU. Posi, ile 1800

Fromane bon marchi!
J'offre fromage de mon-

tagne ou Emmenthal, Ire
qualité à fr. 3.—, 3.20 par
kilo.

Jusqu'à épuisement d'u
stock Emmenthal ou fro-
mage de montagne. 2e qua-
lité à fr. 2.80 par kilo.
Fromage de TAlpe/Sbrinz)
la, 2-3 ans, à 3.40 par kg.
Petits fromages de monta-
gne, 4-5 kgs., à 2.80 par
kilo.
Fromage de montagne tl%
gras à 3/4 gras, à 2.40,
2.60 par kilo.
Fromage .V? gras à 2.20
par kilo.
Bon fromage maigre à 1.50
-1.60 par kilo.
Bon beurre frais à 5,40 Je
kilo.
Jos. Achermann-Bucher

Fromages et beurre,
Buochs, Nid.

Fr. 3_ "oulU«"
Voilà ce quo vous gagnez à coup sur en

ooJJectionnant les timbres du "SERVICE
- D'ESCOMPTE .

Exigez les Timbres-escompte lors de vos
.achats au comptant.

IMPRIMERIE iilf SI! SION
Derrière l 'Hòpital Régional — Tel. 2.19 05

Examens d'Entrepreneurs 1941
En exécution des dispositions de la législation fede-
rale sur la formation professionnelle et du règle-
ment d'examen, approuve par le Déparlement fe-
derai de l'economie publi que, tes examens de mai-
trise pour l'obtention du diplóme d' eutrepreneur et

,:du droit de porter les titres d'entrepreueur , d'eutre-
preneur de bàtiment el d' entrepreneur de travaux
publics auront lieu, sauf impré vu. en janviei'-fé-
vrier prochàin.

Les demandes d'inscri ption , accompagnées des pièees
et certificats requis par ID règlement , doivent parvenir
pour le samedi , 12 octobre 1940 au plus fard au Se-
crétariat oentra l de la Société Suisse des Entrepre-
neurs, Beethovenstrasse 38, Zurich 2, téléphone No

Diplomo
3.77 010. ÉCOLES TAPIÉ Heuchàt El if Inctru 10

Le susdit Secrétariat tieni lous renseignèments à nr r-Miiiin mrantien 2mois ariila disposition des intéressés. Sur domande, il leur nuUGPlRll O ^™E4
nci'5md°'i'°si',J'lcrcè'adressera formulaire d'inscription et règlement d'e- Prép. empiois 'fédéi-aixxamen, oe dernier contre versement cte fr. 1.50 au _^_^_t_^_^_^_^_«compie de chèques postaux Vili 464. !&'>J^____Ì__S__H__ !
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